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Arrivé à Le Teil le 1er septembre 2014, j’aurais passé 
en tout 7 ans de mes 9 années en France (2014-2023) 
sur la Paroisse saint Charles de Foucauld. De septem-
bre 2018 à juin 2020 j’étais sur la paroisse saint Be-
noît d’Aubenas. Et pour la dernière année qui me res-
te en France, 2022-2023, le père évêque me donne la 
mission dans la pastorale des jeunes : la pastorale du 
jeune homme riche. Et à côté, le temps de finaliser ma 
thèse de doctorat en théologie morale à l’université 
catholique de Lyon (soutenance, publication). 
 
Que de merveilles !!! 
 
Des rencontres vécues en communauté, en équipes 
paroissiales, en assemblées liturgiques ont été des 
joies dont je me souviendrai toujours. Les amitiés tis-
sées et les familles trouvées ; des croyants fidèles à 
fond dans leurs pratiques religieuses, des fidèles chré-
tiens. Et, plus près de nous, la joie de la canonisation 
de saint Charles de Foucauld qui fait passer notre pa-
roisse de bienheureux Charles de Foucauld à désor-
mais saint Charles de Foucauld. 
 

J’ai eu la joie de collaborer avec des confères frater-
nels et disponibles comme ils pouvaient, des diacres 
et des laïcs donnés à leur mission et à leurs ministè-
res. J’ai pu travailler avec des religieuses humbles, 
attentionnées et dévouées. Je sais mes limites, mes 
insuffisances et mes différences : pardon pour ce qui a 
moins marché ou pour ce qui a dû choquer. Cela n’a 
jamais été mes intentions. 
 

La joie des sacrements célébrés : eucharisties, baptê-
mes, mariages, réconciliation, onction des malades 
etc. pour le bien spirituel et le salut des hommes et 
des femmes, comme le requiert le ministère de prêtre. 
Je peux dire que j’ai touché du doigt, dans ma vie et 

mon ministère en France, la concrétude de cette paro-
le du Seigneur : « Amen, je vous le dis : nul n’aura 
quitté, à cause de moi et de l’Évangile, une maison, 
des frères, des sœurs, une mère, un père, des enfants 
ou une terre sans qu’il reçoive, en ce temps déjà, le 
centuple : maisons, frères, sœurs, mères, enfants et 
terres, avec des persécutions, et, dans le monde à 
venir, la vie éternelle » (Mc 10,29-30). Oui, ici, dans 
la paroisse saint Charles de Foucauld, et même au-
delà, je peux dire que j’ai trouvé des frères, des sœurs, 
des pères, des mères etc. Des gens se sont intéressés à 
mon pays, à ma famille et aux situations qui y préva-
lent ; Dieu le leur rendra au centuple. 
 

Par ailleurs, j’ai aussi eu beaucoup de peine de voir 
des jeunes couples séparés, des familles disloquées 
avec grande tension entre les membres. Il me semble 
urgent de penser une mise à jour du contenu des mots 
importants aujourd’hui tels que : religion, foi, Église, 
Bonne Nouvelle, salut, prière, sacrements etc. Sinon, 
c’est comme si une certaine ignorance gagnait du ter-
rain chez quelques uns de nos contemporains. Ceci 
expliquerait peut-
être une certaine tié-
deur voire une indif-
férence quant à la 
pratique religieuse. 
J’ai aussi senti quel-
ques fois, peut-être à 
juste titre, que je ne 
suis pas que le prêtre 
et le curé ; je suis 
aussi Jean, le prêtre 
africain ou mieux, le 
prêtre burkinabé, 
venu d’ailleurs. En 
tout, de 2014 à 2023, 

Quand on arrive il y a beaucoup à dire ; 
Mais quand on s’en va, que faut-il dire ? 



2 

Chemin Faisant Paroisse 

j’aurais logé dans six apparte-
ments, avec tout ce que l’on sait 
des déménagements. 
 
Que d’interrogations !!! 
 
Comment peut-on partager la mê-
me foi et ne pas se connaître du 
tout, pourtant communiant à la mê-
me parole et à l’eucharistie plu-
sieurs fois par mois ? Comment 
sentir une gêne à s’afficher chré-
tien et à privilégier la prière, la 
messe et les sacrements aux autres 
activités importantes des agendas 
toujours chargés, même chez les 
retraités ? 
 

Un certain soupçon peu réjouissant 
de voir que pour certains, le monde 
se limite à la France, le plus beau 
pays du monde, le plus confortable 
pour vivre. Une certaine mécon-
naissance des autres et une sous-
information des grands événe-
ments liés à la géopolitique restrei-
gnent souvent les échanges et peu-
vent les rendre délicats. 
 

Pour revenir concrètement sur la 

paroisse, je dirais comme tant 
d’autres que j’ai hâte de voir que 
Le Teil de demain voit le jour, 
pour le bonheur des habitants dont 
la mémoire restera marquée des 
séquelles du séisme du 11 novem-
bre 2019. Oui, hâte de voir pousser 
cette nouvelle future église moder-
ne en plein cœur de la ville. 
 
Que de motifs d’espérance !!! 
 
Un premier signe est la montée de 
la pastorale des jeunes dans le dio-
cèse grâce à la vision pastorale de 
notre père évêque qui en a fait une 
des priorités de son ministère épis-
copal. Les demandes croissantes 
de sacrements des adultes sont un 
signe d’espérance ; ces demandes 
existent aussi au niveau des élèves, 
des collégiens et lycéens. Les nom-
breux bénévoles jamais suffisants 
qui donnent de leur temps et de 
leur personne pour la paroisse 
constituent un signe de vitalité. 
L’arrivée de jeunes familles dans 
les différentes équipes paroissiales 
rassure la continuité de l’évangéli-

sation. Le précieux chantier du 
plan pastoral paroissial suite à la 
lettre pastorale de Mgr Balsa de-
vrait aider énormément à donner 
plus de vie et plus de forme adé-
quate à notre pastorale. 
 

Deux derniers mots pourraient être 
persévérance et espérance. Voilà 
ce que je souhaite à la paroisse et 
aux paroissiens. Je le souhaite en 
pensant à ce que dit saint Paul aux 
Romains : « La persévérance pro-
duit la vertu éprouvée ; la vertu 
éprouvée produit l’espérance ;et 
l’espérance ne déçoit pas, puisque 
l’amour de Dieu a été répandu 
dans nos cœurs par l’Esprit Saint 
qui nous a été donné » (Rm 5,4-
5). 
 

À tous, et à chacune et chacun,  
je voudrais  

du fond du cœur dire : 
Merci… Pardon…  

À toujours…. 
Bénédiction de Dieu. 

 
P. Jean Gourou, curé sortant. 

Quand on arrive il y a beaucoup à dire ; 
Mais quand on s’en va, que faut-il dire ? (suite) 

Père Jean, 
 
Nous vous remercions chaleureuse-
ment pour votre soutien tout au long 
de votre mission dans notre paroisse 
et plus particulièrement ces deux der-
nières années, en tant que curé. 
 

Nous vous souhaitons bonne route 
dans votre nouvelle mission diocésai-
ne auprès des jeunes ardéchois. 
 
Encore un très grand merci.  
Toute notre amitié. 

 

L’équipe « Journal » 
Anne-Marie, Marie-Françoise, Pierre 

Un grand Merci 

Merci pour avoir toujours répondu 
favorablement à nos différentes solli-
citations pour notre journal paroissial.  
 
Merci d’avoir été attentif à chacune 
des publications. 
 
Merci pour toute la confiance que 
vous avez apportée à notre équipe sur 
le choix des différents articles.  
 
Vous nous quittez mais vous n’allez 
pas très loin puisque vous résiderez 
toujours sur notre paroisse pendant 
encore une année et nous aurons alors 
la joie de vous croiser de temps en 
temps.  
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Monique 

Equipe d’Animation Paroissiale 

Nous tenons à te remercier chaleureusement pour toutes ces années de missions passées 
dans notre paroisse au service de tous. 
 
Bon travail dans ta nouvelle paroisse « Notre Dame de la Montagne » 
 

Marie-Françoise, Anne-Marie et Nicole 

Un très grand merci, père Jean, pour 
ces 7 ans passés parmi nous. 7, chiffre 
biblique parfait, que l’on retrouve de 
la création à l’apocalypse. 
 
La fécondité de l’Eglise est discrète, 
elle se manifeste en toute relation 
vraie, dans toutes les formes de 
« visitations » que nous avons pu vi-
vre au long des jours dans nos activi-
tés et rencontres avec vous. 
 

Nous avons participé à votre forma-
tion à la CATHO de Lyon, afin que 
vous puissiez être, pour l’Eglise de 
votre pays, un excellent formateur de 
futurs prêtres. 
 

Si vous passiez votre doctorat auprès 
de nous, paroissiens, nous vous don-
nerions une très belle note. 
 
Meilleurs vœux pour votre vie future 
d’homme, de guide, de missionnaire, 
de prêtre en Jésus-Christ où que vous 
soyez nommé ! 
 
Encore un grand merci. 
 

Marie-Françoise Arlaud 
Anne-Marie Chareyre  

Nicole Kosinski 

A quoi vous reconnait-on ? 
 

A votre teint… 
 

A votre stature… 
 

A votre voix chaleureuse au timbre 
particulier… 
 

A votre comportement attentionné 
auprès des paroissiens : 
 

- Pour les enfants vous représentez un 
père, 
- Pour les ados un grand frère ou un 
copain, 
- Pour les jeunes adultes un camarade, 
un ami, un frère, 
- Pour les adultes un proche, un fils, 
un neveu, un cousin. 
 
Vous êtes une personne calme, posée, 
à l’écoute, discrète, sachant prendre 
son temps, privilégiant la rencontre, à 
la fois souriant et sérieux dans la pas-
torale comme dans vos études, aimant 
jouer du djumbé pour le plaisir de 
tous. 
 
Après des moments difficiles : le séis-
me, la détérioration de la santé du Pè-
re Christian, le Covid, nous avons été 
heureux de votre retour à la tête de 
notre paroisse.  
 

Père Jean 

E.A.P. 
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a des qualités, et un tempérament cer-
tain …  
 

Je pars confiante : cette paroisse vient 
de traverser quelques années compli-
quées et douloureuses, mais je vois de 
nouvelles personnes qui se sont levées 
et prennent la suite. Je vois aussi des 
anciens qui acceptent de tenir encore 
pour quelques temps. Je me permet-
trais un seul conseil : Veillez à tou-
jours travailler ensemble, en lien, en 
collaboration, et a beaucoup travaillé 
ensemble pour atteindre un juste 
consensus. Quelqu’un me disait ré-
cemment « Les désaccords ne font pas 
les divisions », ils ne le devraient pas 
en tout cas … 
 

Je ne peux rapporter ici toutes les pa-
roles personnelles que vous m’avez 
adressées directement ou indirecte-
ment… Elles s’inscrivent à l’intime 
de ma prière et de mon cœur… Elles 
sont ma force dans les temps d’épreu-
ve et dans les actes d’audace … J’es-
père que vous continuerez à veiller sur 
moi, à distance, autrement … 
 

Je reste un peu membre de cette pa-
roisse Saint Charles de Foucauld, je 
sais qu’il lui montre un chemin. Au 
moment de partir, je viens dire sim-
plement : Merci …  
 

Monique 

notre foi. Les papes le redisent avec 
insistance. Les études que j’ai pu sui-
vre m’ont aidé à comprendre cela.  
 

J’ai bénéficié de la longue expérience 
et de l’enracinement en Dieu des dif-
férents prêtres et diacres qui se sont 
succédés. J’ai aussi appris des prêtres 
Fidei Donum, venus quelques années 
ou quelques mois. C’est auprès des 
pères Paul Coudène et Jean-François 
Béal que les choses ont pris de l’é-
paisseur. Enfin, grâce aux curés Joa-
chim Kolié, Christian Noble et Jean 
Gourou, le travail paroissial a été par-
tagé, débattu, analysé, inventé, mis en 
œuvre, travaillé, et retravaillé, évalué, 
relu : à eux et aux paroissiens de dire 
ce que j’ai apporté à la vie paroissiale 
et à leur mission sacerdotale et curia-
le, à moi ici de les remercier, chacun 
en particulier, profondément. Je pars à 
la paroisse de Notre Dame de la Mon-
tagne enrichie de toutes ces expérien-
ces, dans mon cœur, ma tête, et mon 
ordinateur !  
 

En rigolant je dirais que mes – très 
nombreux – mails vont vous man-
quer ! La transmission des informa-
tions et la communication sont tou-
jours un gros défi dans une paroisse… 
mais n’oubliez pas, il me semble, que 
ce travail doit se faire via des partena-
riats soutenus et entretenus. L’organi-
sation de la nouvelle EAP et la mise 
en place d’équipes à la rentrée facili-
teront cela, mais jamais sans la libre et 
active participation de chacun de vous 
… 
 

Quelqu’un m’a demandé ce que j’ai 
apporté … Euh, je ne sais pas trop 
comment répondre. Je pense pouvoir 
dire, avec honnêteté, que j’ai eu le 
souci de servir, d’apprendre pour 
transmettre, de garder l’unité parois-
siale, de respecter l’autorité du curé. 
Cela m’a parfois valu l’incompréhen-
sion, le rejet, l’inimitié. Je me suis arc
-boutée sur des points non-
négociables, et j’ai sans doute blessé, 
sans avoir toujours vu où demander 
pardon. J’ai beaucoup travaillé pour 
tenir ma mission. Comme chacun il y 

A l’occasion de la fin de ma mission 
d’Animatrice Laïque en Pastorale Pa-
roissiale, me voilà sollicitée pour écri-
re quelques mots sur ces huit années 
au service de la paroisse. Cela ne peut 
se faire sans remémorer toutes les an-
nées précédentes qui m’avaient prépa-
rée pour cela. N’est-ce pas d’ailleurs 
ainsi que les curés puis le vicaire gé-
néral de l’époque avaient proposé 
mon nom à Mgr Blondel ? Une nomi-
nation confirmée par Mgr Balsa et 
qu’il a aussi déployée au niveau dio-
césain. C’est à nouveau lui qui m’ap-
pelle vers un autre horizon géographi-
que du diocèse, mais toujours ancrée 
au cœur de la vie paroissiale.  
 

Une mission pastorale et ecclésiale est 
toujours donnée suite à un appel de 
Dieu qui ne choisit pas les personnes 
parce qu’elles sont capables. Cepen-
dant, il donne grâce aux personnes 
missionnées pour faire signe et vivre 
l’Eglise : ainsi, la mission devient la 
réponse à cet appel du Seigneur via 
des médiations humaines, dans une 
réalité concrète déterminée, pour un 
temps donné ; elle se veut toujours 
l’articulation entre le travail intérieur 
(spirituel) d’une personne et ses capa-
cités. 

 

J’ai participé à la réflexion et la mise 
en œuvre des lettres pastorales 
« Invités et Serviteurs », puis 
« Disciples de Jésus-Christ et Mis-
sionnaires du Salut en Ardèche » et 
cela m’a formé. Des réformes, et en-
core des réformes, me direz-vous ? Eh 
bien oui, et heureusement vous répon-
drais-je ! L’Église n’a de cesse de se 
réformer, de s’ajuster, de s’ouvrir et 
en même temps de tenir ce qui fonde 

Monique : fin de sa mission sur notre paroisse 

 
 

 
Monique,  
 

Ta mission arrive 
à son terme. Mer-
ci pour ta partici-
pation occasion-
nelle à notre jour-
nal. 
 

Que ton nouvel 
engagement sur la paroisse « Notre 
Dame de la Montagne » (Coucouron) 
t’apporte joies et satisfactions. 
 

L’équipe « Journal » 
Anne-Marie, Marie-Françoise, Pierre 

Merci 

Chemin Faisant Paroisse 
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Faisons connaissance avec le père Bernard Jobert 

suis entré à l’abbaye de Champagne, 
où j’ai suivi tout le cursus de vie reli-
gieuse et de formation sacerdotale, en 
étant aussi menuisier, coiffeur, ma-
çon, arboriculteur, préposé à l’accueil 
des marginaux... Merci à tous les amis 
de la communauté qui nous ont for-
més. Avec le Père Hugues, actuel Père 
abbé, nous avons été ordonnés diacres 
en 94, et prêtres en 96 
 

- Nominations et responsabilités 
diverses 
 
Nous vivons en communauté, avec de 
bons temps de louange et de vie com-
mune. Chaque frère prêtre reçoit des 
missions de l’évêque, avec accord des 
supérieurs. A l’abbaye, j’ai été aumô-
nier de lycée à Saint Victor de Valen-
ce et Sacré-Cœur de Tournon, curé à 
Saint Rambert d’Albon et la Valloire, 
jusqu’en 2001. Puis 11 ans de pastora-
le rurale depuis notre prieuré de 
Montbron en Charente, spécialement 
9 années à Chabanais. 
 

Bonjour père Bernard, vous arrive-
rez dans notre paroisse début sep-
tembre. Pouvez-vous vous présen-
ter, nous dire d’où vous venez et où 
avez-vous grandi ? 
 
Je suis né en 1960. Ma famille est de 
la région parisienne, classique, 6 en-
fants. Avec un lien à l’Ardèche : mes 
grands-parents étaient montés en pèle-
rinage à Lalouvesc, et dans la crypte 
de la basilique un ex-voto porte le 
nom et la date de naissance de la sœur 
ainée de maman, qui avait été très 
attendue ! 
 

J’ai reçu une éducation chrétienne, les 
scouts en particulier 
 
- A quel moment avez-vous ressenti 
un "appel" et quelles ont été les ré-
actions de votre entourage ? 
 
J’avais eu une expérience spirituelle 
forte en retour d’un tour du monde, 
avec à ce moment une confirmation 
dans mon état de laïc marin chrétien. 
Six ans plus tard, sans grande lumière, 
il y avait une forte attirance insistante 
vers la communauté des chanoines 
réguliers de Champagne, qui m’ont 
accepté. Une fois le pas franchi, j’ai 
su que c’était bien là que le Seigneur 
m’attendait. 
 
- Quel a été votre parcours ? 
(études, métier, séminaire, congré-
gation, ordination,...) 
 
Après le Bac et deux ans de prépa, 
j’étais parti au grand large, l’Ecole 
navale en 80, puis quelques années 
dans la Marine nationale, en particu-
lier la zone Antilles-Guyane. En 89, je 

 

Course "Naviclerus" (gagnée...) 

Par ailleurs, j’étais aussi aumônier 
scout, directeur de camps de vacan-
ces, accompagnateur de différents 
mouvements comme les Equipes No-
tre Dame. Par ailleurs, sans grandes 
étiquettes, le travail est diversifié au-
près des migrants, des gens du voya-
ge, les projets œcuméniques ou inter-
religieux… 
 
L’évêque de Constantine et Hippone 
Mgr Paul Desfarges, avait lancé un 
appel aux chanoines de Saint Augus-
tin, et la communauté a accepté que je 
parte en Algérie, à une heure d’a-
vion…Curé de Skikda (anciennement 
Philippeville), j’ai vécu une vie un 
peu dépaysante, vous en avez un aper-
çu sur 
http://p.bernard.over-blog.com 
 

Et depuis 2016 jusqu’à mon arrivée au 
Teil, je suis au prieuré de Saint Péray, 
résidant à Bourg lès Valence avec un 
autre frère prêtre  du prieuré. Curé 
de la paroisse Sainte Jalle, aumô-
nier des lycées Saint Victor et l’IND, 
aumônier Scout de France… 
 
- Avant votre nomination, connais-
siez-vous déjà notre paroisse Char-
les de Foucauld ? 
 
Viviers est très attirant, pour nombre 
de rencontres d’Eglise, et j’avais ad-
miré à plusieurs reprises le site et la 
cathédrale. Mais je n’ai découvert la 
paroisse qu’en mai dernier, au mo-

 

Sur la tombe de  
Charles de Foucauld à El Ménia 

(Sahara) 

Avec des personnes handicapées 

Paroisse 
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- Quelles sont vos attentes; vos es-
poirs ? 
 
En équipage comme en communauté, 
l’important est la relation et le travail 
en équipe. Dans les joies comme dans 
les peines partagées, le curé vit au 
rythme des personnes rencontrées. 
Les activités diverses sont l’occasion 
d’apprendre, et de mener des aventu-
res qui font grandir. Entre autres, j’ai 
toujours bâti ou restauré des églises 
ou des maisons paroissiales, partout 
où je suis passé. Le projet missionnai-
re du diocèse me plait, reste à l’incar-
ner dans nos réalisations futures. 
 
- Et en retour, qu'attendez-vous de 
vos futurs paroissiens ? 
 
Nous sommes l’Eglise de Jésus quand 
nous rayonnons son amour, non par 
des grandes phrases ou des manifesta-
tions tape-à l’œil, mais par une vie de 
prière intense, et une attention les uns 
aux autres en n’oubliant pas les plus 

faibles. Alors demandons au Seigneur 
sa grâce abondante, et répondons aux 
appels qu’Il adresse à chacun, et à la 
communauté qui Le découvre de ma-
nière synodale. Soyons bien unis, 
c’est si nécessaire et agréable. A l’in-
verse, sachant le mal que font les criti-
ques ou les constats désabusés, évi-
tons ! Et réjouissons-nous de cette 
nouvelle page pleine d’espérance que 
nous allons écrire ensemble ! 
 

+ Père Bernard  
 

 
Merci 

 
Un grand merci, Père Bernard, d’avoir 
pris le temps de vous présenter et de 
répondre à nos questions. 
 

Au nom de tous les paroissiens, nous 
vous souhaitons la bienvenue dans 
notre paroisse « Saint Charles de Fou-
cauld » 
 

L’équipe « Journal » 

ment du championnat cycliste du cler-
gé 
 

Faisons connaissance (suite) 

 

Baptême d’Angela 

Paroisse 

a repris la tradition de l'abbaye de St 
Victor de Paris, fondée au XIIème 
siècle 
 
 C'est une vie guidée par la règle 
de Saint Augustin: prière, fraternité 
joyeuse, et services d'Eglise, avec des 
paroisses confiées par les évêques, et 
des missions diverses. 
 

Chanoines réguliers, à Champagne  

 En 1968, à Champagne (Nord 
Ardèche), Mgr Jean Hermil a accueilli 
un petit groupe de jeunes prêtres, cha-
noines réguliers issus de l'antique ab-
baye de Saint Maurice dans le Valais 
suisse.  
 
 Depuis 50 ans, des jeunes sont 
venus, la communauté a grandi , bâti, 
essaimé, et s'est internationalisée. Elle 

 Vous pouvez les découvrir en 
visitant l'abbaye qui accueille groupes 
et individus, ou le prieuré de Saint 
Péray. Vous pouvez aussi jeter un 
coup d’œil sur le site :  
 https://chanoine-saint-victor.fr/  
 

Père Bernard 
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Conférence du Père Emmanuel Dollé 

Voici la Prière  
« Ô Dieu, envoie-nous des fous »  

 
du Père Louis-Joseph Lebret (1897-1966),  
Prêtre dominicain français expert du Conci-
le Vatican II et l’inspirateur de l’encyclique 
sur le développement des peuples 
« Populorum progressio ».  

 

« Ô Dieu, envoie-nous des fous » : 
 

« Ô Dieu, envoie-nous des fous,  
qui s’engagent à fond, qui oublient,  
qui aiment autrement qu'en paroles,  

qui se donnent pour de vrai et jusqu'au bout.  
 

Il nous faut des fous, des déraisonnables,  
des passionnés, capables de sauter dans l'insécurité :  

l'inconnu toujours plus béant de la pauvreté.  
 

Il nous faut des fous du présent,  
épris de vie simple, amants de la paix,  

purs de compromission,  
décidés à ne jamais trahir,  
méprisant leur propre vie,  

capables d'accepter n'importe quelle tâche,  
de partir n'importe où, libre et obéissants,  

spontanés et tenaces, doux et forts.  
 

Ô Dieu, envoie-nous des fous !  
Ainsi soit-il. » 

 
Père Louis-Joseph Lebret (1897-1966)  

 

N° 162 - Juillet-Août-Septembre 2022 Paroisse 

Samedi 9 avril dernier, à la maison paroissiale du Teil, une quarantaine de 
personnes étaient venues écouter la conférence du père Emmanuel Dollé : 

« les chrétiens et la pauvreté ». 
 
Nous vous rappelons la prochaine conférence du père Jean-Marie Petitclerc 

« Rebâtir la fraternité ».  
Initialement prévue le 12 mars, elle a été reportée au samedi 19 novembre 
prochain. A noter dans vos agendas. 
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Travaux de l’église 

 Les mois et les années passent… Extérieurement, Notre-Dame de l’Assomption, notre 

église du Teil ne semble pas avoir changé depuis ce séisme du 11 novembre 2019. Comme si 

le temps s’était arrêté… Pourtant, le jour approche où elle ne sera plus sur la place du 

village. En attendant qu’une « petite sœur » la remplace, les responsables diocésains, le 

personnel de la Mairie, les entreprises et aussi les volontaires de notre Paroisse se relaient à 

son chevet pour que nous puissions garder d’elle quelques beaux souvenirs de ce passé et 

préserver un peu de tout ce qu’elle nous a offert.  Pendant plus de 125 années elle a reçu 

tant de célébrations, de recueillements, de prières, de joies et de peines ! 

 

 Ces quelques photos traduisent notre émotion et notre reconnaissance en cette 

période où elle va s’effacer définitivement pour laisser place, dans quelques années, à une 

nouvelle église signe de notre Espérance pour les temps qui viennent. 

Pierre Grillet 

Quelques bancs ont été récupérés. 
 

Le tabernacle a pu être retiré et mis à l’abri 
dans le bureau du Père Jean. 

 

Le Chemin de Croix a été déposé 

Mercredi 6 avril dernier   
 
 En vue des travaux de démolition, le Père Fabien Plantier, Vicaire Général, accompagné de notre curé, le Père 
Jean Gourou, et de quelques paroissiens pendant la prière et le retrait des reliques et de la pierre d'autel. (voir article 
page suivante) 

Chemin Faisant Paroisse 
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 A l’intérieur de l’église les ouvriers sont au travail pour enlever les gravats et procéder au repérage pour un 
éventuel désamiantage 

 

Le Christ Rédempteur veille. 

 

 

 

Le crucifix de la nef est toujours là. 

 

Les cloches observent ... 

Eglise du Sacré-Cœur de Frayol 
 

. Sur les grilles de l’entrée un panneau 
annonce sa prochaine démolition. 
 

N° 162 - Juillet-Août-Septembre 2022 Paroisse 
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Pourquoi des reliques de saints sont-elles placées à l’intérieur des autels ? 

. 

 Peu de gens savent que dans une église, l’autel principal peut 
contenir des reliques.   
 En effet, elles sont généralement enchâssées dans une des pierres 
de l’autel.  
 Cette pratique trouve ses origines dans les Saintes Écritures. Il 
s’agit d’un usage très ancien que l’Église perpétue, comme l’indique la 
présentation générale du Missel romain: « Il est opportun de garder 
l’usage de déposer sous l’autel à dédicacer des reliques de saints, même 
non martyrs. On veillera cependant à vérifier l’authenticité de ces 
reliques. » (n°302) 
 

 Le décret du pape Félix Ier (vers 270) ordonnant de célébrer la 
messe sur le tombeau des martyrs ne fait que confirmer une coutume depuis longtemps existante.  
 Les premiers chrétiens avaient pour habitude de célébrer des messes dans les catacombes, sur les tombes des 
saints. Cet usage fut perpétué au moment de la construction des églises, en transférant les saintes reliques au sein des 
autels. Il est intéressant de noter qu’un passage de la Bible fait une allusion prophétique à cet usage :  
 

Je vis sous l’autel les âmes de ceux qui furent égorgés à cause de la parole de Dieu  
et du témoignage qu’ils avaient porté. (Ap 6,9) 

 
 En ce sens, la pratique consistant à placer des reliques sous l’autel est éminemment biblique. Son but n’est pas de 
nous décentrer du culte que nous vouons au Christ et à son sacrifice au Calvaire, mais de nous rappeler que nous 
sommes appelés à suivre son exemple. 
 Nicolas Gihr développe cette symbolique et explique la portée spirituelle d’une messe célébrée sur des reliques 
de saints :   

 « Le dépôt des reliques des martyrs dans l’autel […] renferme une 
signification profonde. Ceux qui ont versé glorieusement leur sang pour 
Jésus Christ doivent reposer au pied de l’autel sur lequel est offert le 
sacrifice eucharistique. C’est là en effet qu’ils ont puisé la force de subir le 
martyre. La présence des reliques des saints martyrs dans ou sous l’autel 
rappelle leur union intime avec l’Agneau de Dieu, telle qu’elle se montra 
dans les tourments endurés par eux, telle qu’elle existe dans le ciel ».  
 

https://fr.aleteia.org 

Chemin Faisant Paroisse 

Ensemble scolaire catholique du Teil 

Vue du ciel, l’ancienne école et l’un 
de ses bâtiments dessinent une croix : 

 
L’ensemble sera prêt en fin d’année 
2022 pour une installation des 
scolaires dès la rentrée de janvier 
2023. Les actuels préfabriqués seront 
alors démontés. La directrice de 

Les écoles St Louis, de Mélas et le 
collège de la Présentation de Marie 
ont fusionné dans un nouvel ensemble 
scolaire Bienheureux Gabriel 
Longueville (du nom d’un prêtre 
ardéchois arrêté et exécuté au Chili 
dans les années de dictature). 
L’ancienne école St Louis, qui a 
souffert du séisme est en cours de 
rénovation complète. Ci-dessous la 
maquette des bâtiments anciens et 
nouveaux destinés à l’accueil des 
maternelles, primaires et collégiens : 

l’ensemble primaire est Mme 
Laurence Naudin et la directrice du 
collège et référente de l’ensemble est 
Mme Sophie Brivois. 
 
Cette construction aura coûté environ 
5,5 M€ et permettra d’accueillir les 
enfants scolarisés dans de très bonnes 
cond i t i ons ,  avec  un  p ro je t 
pédagogique renouvelé. N’hésitez 
donc pas à inscrire vos enfants dès la 
r e n t r é e  2 0 2 2  a u p r è s  d e s 
établissements actuels. 
 

Hervé Tourniaire 
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« La Sarabande » c’est le nom que j’ai 
donné  à ce petit groupe que je ren-
contre de temps à autre autour de l’ab-
batiale de Cruas. Ils sont collégiens, 
en 5eme 4eme, trois garçons et une 
fille. 
 

Début mai nous nous sommes ren-
contrés avec une maman dont l’enfant 
est dans l’équipe.  
 

J’avais proposé à cette maman de ré-
unir les jeunes  avec un DVD pour 
regarder Billy Eliot, ce jeune ado qui 
fait de la boxe et découvre la danse. Il 

La sarabande de Cruas  

a envie par la suite de devenir danseur 
et en faire son métier au grand détri-
ment de son père qui s’oppose à son 
projet. Mais il réussira et deviendra 
danseur étoile.  
 

Avec  cette petite équipe nous avons 
réfléchi en nous posant la ques-
tion : « Est ce que nos parents com-
prennent nos projets, quand nous es-
sayons de parler de notre avenir ?» 
L’équipe disait : « Nos parents ne 
nous comprennent pas toujours et que 
faisons nous de leurs recommanda-
tions ? » 
 

C’est là que je me suis dit  « Marc 
l’ACE (Action Catholique des En-
fants) manque. Il faut un vrai lieu ou 
les  enfants et ados puissent s’expri-
mer… ». 
 

Cette rencontre s’est terminée par un 
petit goûter. On s’est donné rendez 
vous fin juin pour un autre petit gou-
ter.  
 

Par respect vous ne verrez pas de pho-
tos, il faut y aller tout doucement. 
 

Marc  Lacour diacre 

Retour sur la Vigile Pascale 
Baptême des adultes de la paroisse 

En cette Vigile 
pascale 2022, c’est 
un beau feu qui 
nous accueille, 
venus d’ici ou 
d’ailleurs, de tous 
âges, un peuple 
rassemblé de tous 

les horizons … 
 

Les cinq catéchumènes adultes, 
profondément émus d’être là ce soir, pour 
cette étape désirée depuis tant d’années …  
 

Une célébration profonde et recueillie, à 
l’écoute de la Parole de Dieu, qui guide son 
peuple, depuis toujours … 
 

Un temps de joie, Christ est Ressuscité ! 
Alléluia ! 
 

Marie-Gisèle Volle et Monique Beugnet  
Les écharpes blanches : 

 un grand Merci à Marie-Lou Donjon pour leur confection 

 

Anna  

Déhiba 

Lisa 

Magali 

Élie 
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Il y a 20 ans déjà, c’était en mai 2002 
que paraissait le premier numéro de 
notre journal paroissial. Notre men-
suel de l’époque a pu voir le jour grâ-
ce à l’initiative d’un petit groupe com-
posé du Père Jean-François Béal, du 
diacre Jean-Marie Auriolle et d’un 
paroissien, bientôt rejoint par d’autres. 
A cette époque, nous étions encore en 
EIP (Ensemble Inter Paroissial) et 
nous préparions l’organisation de la 
nouvelle paroisse, d’où le nom provi-
soire du journal « Echo de la Paroisse 
Nouvelle ».  
 
A partir de décembre 2003, les 12 
villages de cette nouvelle paroisse 
sont définis (réunion des EIP du Teil 
et de Viviers) et notre « 4 pages en 
noir et blanc » prend alors le nom de 
la Paroisse : « Paroisse Charles de 
Foucauld », nom choisi en souvenir 
de l’Ordination du Père de Foucauld à 
Viviers.  
 
Au fil de toutes ces années, le journal 
a grandi, de 4 pages tous les mois au 
début, il est passé à 24 aujourd’hui, 
diffusées 5 fois par an en lien avec 
l’année liturgique.  
 

En avril 2005, il passe à la couleur et 
prend le nom de « Confluences In-
fos » en référence à nos Communau-

Notre journal paroissial fête ses 20 ans 

Chemin Faisant Paroisse 

tés Locales qui ont pris le nom des 
rivières qui les traversent. 
 

Il s’est, aussi, embelli avec les chan-
gements de présentation et les photos.  
 

Il a fait son entrée sur le site de la pa-
roisse en 2011 et peut être envoyé par 
mail aux personnes qui en font la de-
mande. A ce jour, 470 personnes le 
reçoivent. 
 

Mais il est et reste le lien entre tous ;  
 

� Il est le reflet de la vie de nos Com-
munautés, celui qui retrace les évène-
ments joyeux ou plus difficiles. Il 
évoque aussi les moments pastoraux, 
conviviaux, les grands (inauguration 
de la paroisse le 18 avril 2004, intro-
nisation de nos prêtres, célébration 
d’ordination presbytérale, de diaconat 
sur la paroisse, visites pastorales de 
nos évêques, ...) comme les plus petits 
(photos des communions, confirma-
tions, sortie paroissiale, fête de ren-
trée, loto paroissial, ...).  
 

� Il relate aussi les évènements im-
portants vécus dans notre diocèse. 
 

� Il essaie de s’ouvrir à l’Eglise uni-
verselle en rapportant divers sujets 
d’actualités, des témoignages de chré-
tiens dans le monde, ... 
 

En 2021, il y a tout juste un an, il 
change encore de nom et s’appelle 
désormais « Chemin Faisant ». Ce 
nom a été choisi en lien avec le syno-
de institué par le pape François dont 
l’esprit est de faire route ensemble. 
 

Depuis le début, une petite équipe, 
plus ou moins importante selon les 
périodes, a œuvré à sa réalisation, de 
la conception au tirage en passant par 

la mise en page. Aujourd’hui, nous 
sommes trois (Anne-Marie Chareyre, 
Marie-Françoise Vendroux et Pierre 
Grillet sans oublier cependant Marie-
Gisèle Volle, notre photographe atti-
trée) à essayer de faire vivre au mieux 
ce journal sous le regard attentif de 
notre curé et des prêtres et diacre de la 
paroisse. Nous avons beaucoup de 
plaisir à participer à sa conception et à 
sa réalisation. Nous espérons que vous 
en avez autant à nous lire. Toutefois, 
n’hésitez pas à réagir et à nous faire 
part de vos suggestions. Nous comp-
tons aussi sur vous tous pour l’enri-
chir par vos témoignages, la vie des 
différents mouvements et services 
dans lesquels vous participez, … 
 

Actuellement, nous éditons environ 
350 ex. à chaque sortie du journal. 
Nous le mettons à la disposition des 
paroissiens dans les différentes égli-
ses, dans les maisons de retraite, dans 
les écoles catholiques, chez des com-
merçants, … Nous souhaiterions met-
tre en place des équipes bénévoles de 
diffusion dans les villages afin de le 
distribuer à plus de personnes. N’hési-
tez pas à nous contacter. Mais si cha-
cun de nos lecteurs avaient le souci de 
prendre un exemplaire ou deux pour 
le porter à des personnes qu’il 
connait, cette initiative serait déjà d’u-
ne aide précieuse pour une diffusion 
auprès du plus grand nombre et plus 
particulièrement auprès des personnes 
seules ou qui ont de la peine à se dé-
placer. 
 

En cette année anniversaire de notre 
journal, nous souhaitons continuer de 
relater ce qui est vécu dans notre pa-
roisse, de nous projeter ensemble vers 
l’avenir. Editer un journal est un bon 
moyen d’évangéliser et de faire 
connaître ce qui nous fait vivre car 
pour un croyant, communiquer, c’est 
témoigner de la bonne nouvelle de 
Jésus. A chacun d’y prendre sa place 
pleinement.   

L’équipe « journal » 
Anne-Marie, Marie-Françoise  

et Pierre 
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N° 162 - Juillet-Août-Septembre 2022 Grande joie pour l’Eglise en France !  

Un moment magique pour nos 
cheftaines et membres du 

groupe des Scouts et Guides de 
France d’Annonay  

 

La veille des canonisations, le 
pape François a reçu en au-
dience privée les pèlerins de 
notre diocèse.  
 

Le père Christian Noble, sœur 
Silvia et le père Emmanuel 
Gilbert, ordonné prêtre le 3 
juillet dernier, ont témoigné 
de l’importance de Charles de 
Foucauld dans leur vie. 

Les jeunes ont offert au pape du 
maté, boisson à base de plantes 

très populaire en Argentine 

 

Soirée de prière à Rome pour fêter Marie Rivier 

 

Dimanche 15 mai, 
plus de 100 ardé-
chois ont fait le dé-
placement à Rome 
pour assister aux 
canonisations de dix 
nouveaux saints 

dont trois français et parmi eux deux ardéchois : Frère Charles de 
Foucauld, saint patron de notre paroisse et Sœur Marie Rivier, fon-
datrice des sœurs de la Présentation de Marie, une sainte qui eut la 
Vierge comme boussole. 

Canonisation du frère Charles de Foucauld et de sr Marie Rivier 

Samedi 14 Mai, 

Audience privée avec le Pape François !  
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Chemin Faisant Paroisse 

Lors de la cérémonie de 
canonisation, le pape 
François a exhorté les 
45 000 fidèles présents à 
ne pas considérer la sain-
teté comme une forme d’ 
« héroïsme personnel » 
mais comme un encoura-
gement à multiplier les 
« efforts » dans « la vie 
concrète ».  Le diocèse est en place pour les  

canonisations de Marie Rivier et 
Charles de Foucauld!  

 

Canonisations des trois Français : Charles de Fou-
cauld, Marie Rivier, et César de Bus (1544-1607), 

prêtre originaire de Cavaillon, fondateur des Pères de 
la doctrine chrétienne. Il préconisait d’enseigner le 

catéchisme aux plus démunis 

 

Canonisation du frère Charles de Foucauld  
et de Marie Rivier (suite) Dimanche 15 Mai 

Pour le pape François, Pauline Jaricot est un modèle pour tout missionnaire et évangélisa-
teur, et détient dans son histoire le secret d'une vie bien remplie. 
Le diocèse de Lyon était en fête dimanche 22 mai. Près de 12.000 personnes se sont rassem-
blées à Eurexpo pour la béatification de Pauline Jaricot. Une messe priante et émouvante 
pour de nombreux Lyonnais, mais aussi pour les fidèles venus du monde entier. 

Lyon a célébré avec ferveur la béatification de Pauline Jaricot  

Q u e l q u e s 
réactions des 
participants à 
la fin de la messe :  
 

« " Une prière par jour, un sou par 
semaine " Son message est tellement 
simple et universel » 
 

« C’est une femme, laïque, moderne, 
son message nous parle tellement au-
jourd’hui »  
 

« Sa vie de prière mais aussi sa vie de 
femme laïque, avec un sens de l’orga-
nisation exceptionnel, voila ce qui me 
frappe, surtout pour une femme du 
XIXe siècle »  
 

Extraits : https://fr.aleteia.org 
https://paulinejaricot.opm-france.org 

que donateur ou donatrice doit en 
trouver 10 autres et devient par là mê-
me, un acteur du premier réseau social 
missionnaire ! «La mère des mis-
sions» vient de voir son premier mira-
cle reconnu par l’Église en mai 2020. 
 
Quelques minutes avant la messe de 
béatification, le Cardinal Tagle, préfet 
de la congrégation pour l’évangélisa-
tion des peuples qui a présidé la célé-
bration, a déclaré que « Pauline était 
un cadeau, pas seulement pour Lyon 
mais aussi pour le monde entier ». 
« Certes Pauline vient de Lyon mais 
elle pourrait être africaine, asiatique, 
américaine, océanienne tant son 
amour, sa passion pour Jésus et pour 
les pauvres sont universels ».   
 

Connue dans le monde entier, Pauline
-Marie Jaricot (1799-1862) est une 
femme hors norme. Issue d’une famil-
le aisée de soyeux lyonnais, elle 
connaît à 17 ans une conversion ful-
gurante. Elle consacre sa vie à Dieu 
par un vœu solennel dans la chapelle 
de la Vierge de Fourvière à Lyon. Elle 
entreprend de soulager les misères 
autour d’elle en multipliant les initia-
tives. Elle crée le Rosaire Vivant, une 
chaine de prière qui existe encore. 
 

Mais elle veut surtout répandre l’É-
vangile dans le monde entier en soute-
nant les missions. Pour cela, elle initie 
l'Œuvre de la Propagation de la foi, à 
l’origine des OPM (Œuvres Pontifica-
les Missionnaires) dans laquelle cha-

 

Cathédrale de Viviers 

Le 10 septembre prochain, Charles de 
Foucauld sera fêté à Viviers au cours 
d’une célébration présidée par le car-
dinal Cristobal, prélat catholique es-
pagnol, membre de la congrégation 
des Salésiens et archevêque de Rabat 
au Maroc depuis 2018.  
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Championnat de France Cycliste du Clergé 

Chaque année, les or-
ganisateurs de l’épreu-
ve s’appuient sur un 
diocèse et sur les clubs 
sportifs locaux.  
 

Ainsi, pour accueillir 
le Championnat de 
France, l’Eglise catho-
lique en Ardèche a tra-
vaillé en collaboration 
avec l’équipe du Tour 
Cycliste Féminin Inter-
national de l’Ardèche, 
celles du Club Cyclo-

tourisme Le Teil, de l’Union Cycliste d’Aubenas et de l’Union Cycliste de 
l’Ardèche Méridionale de Bourg Saint Andéol.  
 

La présence de spécialistes du cyclisme sur 
route ayant l’expérience de l’organisation de 
course est donc une garantie de la qualité de 
l’organisation. L’épreuve est inscrite au ca-
lendrier de la Fédération Française de Cy-
clisme. Des chronométreurs officiels de la 
fédération assurent le chronométrage et la 
validation du classement. 
 

Les participants sont des membres du clergé 
de l’Eglise catholique, évêques, prêtres et 
diacres, mais aussi des religieux et religieu-
ses et des pasteurs d’Eglises protestantes ou 
orthodoxes. C’est ce qui fait avant tout son 
originalité.  

Deux fois reportée à cause de la pandémie de Covid, ce championnat de France cycliste, tant attendu, a pu enfin avoir 
lieu. Cette année, 73 religieux, dont six religieuses et un évêque y ont participé. Agés de 22 à 81 ans, ils sont venus de 
toute la France et représentaient 35 diocèses différents. D’autres, arrivés de Belgique et de Suisse, ont aussi pris part à 
cette 21ème édition. C’est dans une ambiance joyeuse et bienveillante que se sont déroulés ces deux jours de compéti-
tions.  
 

Merci à tous les organisateurs et sponsors, félicitations aux vainqueurs et surtout un grand bravo à tous les participants. 
 

L’équipe « Journal » 

N° 162 - Juillet-Août-Septembre 2022 Diocèse 

Une partie de l’équipe de préparation : 
Alain Coureon, Directeur du Tour Cycliste  
     Féminin International de l’Ardèche 
Alain Marchal, Organisateur et Speaker 
Père Christian Noble, Prêtre de notre paroisse 
Jean-Charles Dazy, Diacre de notre diocèse 

 

L’Equipe d’organisation et les Sponsors 
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Course contre la montre individuel 
sur la Via-Rhôna entre le stade de Rochemaure et la mairie de Cruas en 

passant par Meysse 

Lundi 2 mai 

Chemin Faisant Diocèse 

Départ de 
Rochemaure 

Arrivée à 
Cruas 

Père Christian Noble 

 

Mgr Benoît Rivière 
Evêque d’Autun 

 

Mgr Jean-Louis Balza et  
un séminariste ardéchois 

 

Père Bernard Jobert  
notre futur curé 

 

Bravo Père Vigne 
Doyen de l’épreuve 
 

Les vainqueurs entourés des personnalités 
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Mardi 3 mai 

Course en ligne : 
un circuit route : Saint Remèze - Mas de Gras - Rimourin  

 

3 tours  

Après l’effort... 

 

Les signatures avant le départ 

 

Les Drômois et le P. Vigne, 
 le doyen 81 ans !! 

 

Monseigneur  
toujours aux avant-postes 

 

P. Bernard Jobert dans la montée 

 

Bravo  
ma sœur  

 

Jean-Charles Dazy 
Diacre ardéchois 

 

 

Les 6 vainqueurs 

 
Chapeau ma sœur  

 

LE DEPART 

En avant 
pour le tour 

suivant 

La boucle 
est bouclée 

Bravo 
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L’histoire du pèlerinage de Compostelle 

L’histoire du pèlerinage de Compos-
telle débute en 42 ap. J.-C., par la dé-
capitation de l’apôtre Jacques le Ma-
jeur à Jérusalem, sur ordre du roi Hé-
rode Agrippa. Après l’exécution, deux 
des disciples de l’apôtre (Athanase et 

De renommée mondiale, le pèlerinage de Saint-Jacques-de-Compostelle est une occasion idéale pour les 
familles de se renouveler spirituellement et physiquement tout en resserrant les liens. 
Pourquoi ne pas profiter de l’été et des vacances pour parcourir une ou deux étapes de ce chemin 

Le chemin de Saint-
Jacques de Compostelle 
attire toujours plus de 
monde : une foule bigar-
rée de randonneurs et de 
pèlerins. C’est l’occasion 
de vivre une démarche 
personnelle, une recher-
che et des rencontres. 

 

Certains le vivent dans un esprit évan-
gélique : laissant place à la prière, en 
lisant l’Evangile, vers un lieu de mé-
moire chrétien, à la recherche du visa-
ge du Christ, et dans un esprit de 
conversion répondant à l’appel du 
Seigneur.  
 

D’autres, qui ne souhaitent pas se si-
tuer d’emblée dans une attitude de foi 
chrétienne, font aussi ce chemin pour 
de multiples raisons personnelles.  
 

Les uns et les autres marchent sur la 
même route, se respectant les uns les 
autres, se soutenant entre eux. Ils se 
réunissent, s’ils le souhaitent, au sein 
d’associations jacquaires. 

Dans quel esprit vit-on le Chemin 
de Saint-Jacques aujourd’hui ? 
 

Au Moyen Age, le pèlerinage était 
avant tout un moyen de fai-
re pénitence, c’est-à-dire de changer 
sa vie après de graves manquements. 
Aujourd’hui, nombreux sont ceux qui 

partent sur le 
Camino de 
Santiago afin 
de retrouver 
une liberté 
promise par le 
Sauveur du 
monde, liberté 
source d’une 
joie intense. 

 
Marcher vers Compostelle est un 
chemin d’évangélisation ? 
 

Certes, le défi physique n’est pas 
étranger à certaines motivations. La 
route est longue : plus de 1600 kilo-
mètres en partant du Puy ! Un cons-
tat : on part souvent en randonneur et 

on devient progressivement pèlerin, 
c’est-à-dire « chercheur d’un sens 
profond » à la vie. Nombre de lieux 
de prière jalonnent la route. Il s’agit 
de les rendre toujours plus vivants. 
L’accueil des communautés chrétien-
nes est appelé aussi à jouer un grand 
rôle. Le diocèse du Puy s’efforce de 
promouvoir un accueil chrétien. 
La messe de 7h à la cathédrale Notre-
Dame, suivie de la bénédiction des 
pèlerins, est un moment favorisant le 
recueillement et un dialogue dans 
l’esprit de l’Evangile. 
 

https://eglise.catholique.fr 

Théodore) auraient transporté son 
corps sur une barque, traversé la Mé-
diterranée, longé les côtes atlantiques 
de l’Espagne et remonté la rivière Sar, 
afin de rejoindre la terre où saint Jac-
ques avait prêché de son vivant. Arri-
vés à Padron, Athanase et Théodore 
auraient ensuite débarqué le sarcopha-
ge pour le transporter jusqu’au mont 
Libradón et l’y ensevelir. C’est sur ce 
mont que s’est développée la ville 
actuelle de Santiago de Compostela. 
 
Un ermite redécouvre le tombeau 
 

En 813, inspiré par un songe, un ermi-
te aurait redécouvert cette sépulture 
oubliée. Le roi des Asturies, Alphonse 
II, fait élever une église à l’endroit où 
se trouve la sépulture. Le tombeau de 
saint Jacques devient très rapidement 
un but de pèlerinage pour toute la 
chrétienté. On convergeait vers ce lieu 

situé au bout des terres connues alors 
en suivant la voie lactée, la route des 
étoiles… « Compostelle » signifierait 
« la route des étoiles ». Tout le long 
des chemins empruntés sont bâtis cha-
pelles, abbayes et hospices pour ac-
cueillir les pèlerins, leur prodiguer des 
soins et les restaurer. Ces hôpitaux 
permettaient aussi de rendre plus sûrs 
ces chemins où coquillards et bandits 
guettaient le pèlerin. 

Chemin Faisant Le Chemin de Saint Jacques de Compostelle 

Des pèlerins en route pour  
saint Jacques de Compostelle (nord 
ouest de l'Espagne). On remarque 
leur chapeau (pour s'abriter de la 
pluie et du soleil), de leur besace 

(sacoche), de leur bourdon (bâton 
de marche) et de la fameuse coquille 

cousue sur leurs vêtements.  
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Le pèlerinage vers 
Compostelle tombe 
dans l’oubli 
 

Aux XIVe et XVe siè-
cles, apogée du pèlerina-
ge vers Saint-Jacques-de-
Compostelle, on comp-

tait un très grand nombre de mar-
cheurs en route vers l’ouest et tout 
autant sur le chemin du retour. Arri-
vent ensuite les guerres de Religion, 
le siècle des Lumières et la Révolu-
tion française, périodes pendant les-
quelles on se soucie bien moins de 
cheminer vers Compostelle. Le tom-
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L’histoire du pèlerinage de Compostelle (suite) 

beau supposé de saint Jacques tombe 
alors dans l’oubli. Là où au Moyen-
Âge passait une foule de pèlerins, on 
ne dénombre plus que quelques dizai-
nes de voyageurs par an… 
 
…Avant de renaître à une date ré-
cente 
 

Le pèlerinage est pourtant remis au 
goût du jour en 1938, grâce à la tra-
duction française du livre V du Codex 
Calixtinus, intitulée Le Guide du pèle-
rin. Le goût de la marche au long 
cours réapparaît, conjuguée à une quê-
te spirituelle, et les récits de voyage se 

multiplient dans les années 1980. De-
puis les années 1990, un grand nom-
bre de marcheurs découvre les che-
mins vers Compostelle. Le balisage et 
les hébergements s’organisent le long 
des divers itinéraires. 
 

https://www.chemin-compostelle.fr 

Les principaux chemins 

Pour aller vers Compostelle, on peut 
partir du pas de sa porte ! C’était le 
cas au Moyen-Âge, c’est toujours vrai 
aujourd’hui pour la plupart des pèle-
rins. Mais la majorité, pour des rai-
sons pratiques ou des raisons de 
temps, partent d’un lieu de ralliement, 
point de départ de routes balisées où 
les hébergements sont plus nombreux 
et adaptés aux étapes des pèlerins. 
 
En France, depuis chez soi, on peut 
rallier quatre principaux chemins : 
 

– la via Podiensis (ou chemin du Puy, 
à partir du Puy-en-Velay), la plus fré-
quentée et très empruntée par les pèle-
rins de l’Europe de l’est ; 
 

– la via Turonensis (ou voie de 
Tours) qui part de Paris en passant par 
Tours et Bordeaux ; elle rassemble les 
pèlerins de la façade atlantique et de 
l’Europe du nord ; 
 

– la via Lemovicen-
sis (ou voie de Véze-
lay) qui part de Vé-
zelay en passant par 
Limoges est em-
pruntée par les pèle-
rins du nord-est ; 
 

– la via Tolosa-
na (ou voie d’Arles) 
est empruntée par les 

Français du midi et les Italiens. 
 

Les trois premières voies citées fu-
sionnent dans le Pays basque à Osta-
bat, près de St-Jean-Pied-de-Port, tan-
dis que la via Tolosana atteint les Py-
rénées au col du Somport et se pour-
suit par le Camino aragonés jusqu’à 
Puente la Reina. 
Les chemins sont divers aussi en Es-
pagne : 
 

– le Camino francés (chemin venant 

de St-Jean-Pied-de-Port par le col de 
Roncevaux), « voie royale » vers San-
tiago et de loin le chemin le plus fré-
quenté ; 
 

– le camino del Norte, beau chemin, 
plus « physique » qui longe la côte 
atlantique au nord de l’Espagne ; 
 

– la via de la Plata au départ de Sévil-
le au sud de la péninsule ibérique ; 
 

– le camino del Levante d’est en 
ouest depuis Valence en passant par la 
Castille. 
 
Enfin, il faut mentionner le chemin 
qui traverse le Portugal du sud au 
nord depuis Lisbonne, en passant par 
Fatima, Coimbra et Porto : la via Lu-
sitana (ou camino portugais). 
 

https://eglise.catholique.fr 
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Quelques repères du chemin dans notre paroisse 

Dans notre région, les chemins permet-
tent aux pèlerins helvétiques arrivant à 
Genève de poursuivre vers Le Puy-en-
Velay ou vers Arles afin de rejoindre une 
de ces deux grandes voies historiques.  
 

C’est à Glun que cet itinéraire abandonne 
le parcours pour se diriger plein Sud par 
la rive droite du Rhône. 
 

La Via Rhodana va de Lyon à Arles (soit 
350km)  
 

Quitter Lugdunum et ses théâtres romains 
pour cheminer par la rive droite du Rhô-
ne. Cet itinéraire suit les traces de la voie 
romaine, la voie des helviens ou voie 
d’Antonin le Pieux. A partir de Saint-
Martin d’Ardèche, le Chemin utilise es-
sentiellement des sentiers de Grande 
Randonnée (GR°). Ce cheminement de 
350 km a été ouvert dans un esprit de 
pèlerinage pour aider les marcheurs à 
s’imprégner, peu à peu, de la sérénité 
nécessaire pour poursuivre en toute quié-
tude leur chemin jusqu’à Santiago. 
 

https://www.aucoeurduchemin.org 

Chemin Faisant Le Chemin de Saint Jacques de Compostelle 

Les chemins dans notre région 

 
 

Statue de Saint 
Jacques sur un 
chemin dans la 

plaine de  
Rochemaure 

Pour des raisons symboliques, la co-
quille s'est imposée comme attribut de 
l'apôtre et a donc pris le nom de Saint 
Jacques. Accrochée sur le chapeau, 
sur le sac ou sur la cape, elle va deve-
nir l'emblème des pèlerins de Saint-
Jacques-de-Compostelle et aussi de 
tous les pèlerins. Elle permettait de se 
distinguer des autres voyageurs, elle 
avait un pouvoir protecteur, et permet-
tait aussi de boire dans les fontaines 

ou de demander l'aumône car à la vue 
de la coquille, la charité devenait un 
acte obligatoire. 
 

C'est ainsi que 
depuis, les pèle-
rins accrochent 
une coquille à 
leur sac ou à leur 
bâton. 

La coquille Saint Jacques que les 
jacquets ramenaient des côtes de la 
Galice était une preuve de leur long 
périple. Au début de ces grandes mi-
grations, les pèlerins ramassèrent 
quelques coquillages qu'ils cher-
chaient sur les plages et qu'ils rame-
naient chez eux. Depuis l'Antiquité on 
portait des coquillages pour se préser-
ver du mauvais sort et de toutes sortes 
de maladies. 
 

 

 

Coquilles Saint Jacques à l’intérieur 
de l’Abbatiale de Cruas 

Chapelle St Ostian à Viviers 

Pourquoi le symbole de la coquille St-jacques ? 
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Dix raisons de faire le chemin de Compostelle en famille 

1 - Un cadeau pour toute la famille 
 

C’est un merveilleux voyage au cours 
duquel la famille met en pratique quo-
tidiennement des valeurs et des senti-
ments tels que l’effort, la persévéran-
ce, la générosité, le sacrifice, la cons-
tance, l’austérité, l’hospitalité, la tolé-
rance, le respect des autres, l’amour… 
 
2 - Une occasion de grandir 
 

Chaque pèlerin a une merveilleuse 
occasion, pendant sa marche, de réflé-
chir et d’envisager les raisons de se 
renouveler. Si chacun s’efforce de 
s’améliorer personnellement, toute la 
famille progresse et avance égale-
ment. 
 
3 - Un espace pour se retrouver 
 

C’est un espace et un temps uniques 
pour cultiver les liens familiaux. Nous 
profitons d’une atmosphère détendue, 
un peu fatigante, certes, mais loin de 
nos obligations routinières et de notre 
lieu de résidence habituel. 
 
4 - Un temps pour se redécouvrir 
 

Les journées du pèlerinage sont propi-
ces à l’approfondissement de notre 
relation avec nos enfants, puisque 
nous avons des heures et des kilomè-
tres pour parler avec eux. Ainsi, nous 
pouvons mieux les connaître, décou-
vrir leurs motivations, leurs joies et 
leurs peines, leurs ambitions, leurs 

rêves et leurs désirs, leurs soucis et 
leurs amitiés. 
 
5 - Une occasion de tisser des ami-
tiés 
 

Au fur et à mesure que nous avançons 
et que nous terminons des étapes, 
nous croisons sur le chemin d’autres 
pèlerins. Il est étonnant de constater à 
quel point il est facile de s’entendre 
avec d’autres personnes pendant ces 
journées ! Ceux qui ont déjà cheminé 
vers Saint Jacques avec leurs enfants 
le confirment : ils sont parfois surpris 
de la camaraderie et des liens qui peu-
vent se créer le long du chemin. Et le 
simple fait de se souhaiter « ¡Buen 
Camino! » lorsqu’ils croisent d’autres 
pèlerins les enchante. 
 
6 - Une bonne leçon d’autonomie 
 

Les journées de pèlerinage sont la 
meilleure occasion d’apprendre aux 
enfants à faire les choses par eux-
mêmes. Ils peuvent préparer leur sac à 
dos et le porter eux-mêmes, tout com-
me les autres pèlerins. Ils apprendront 
à gérer leurs ressources : eau, nourri-
ture, vêtements de rechange et leur 
petite trousse de secours. Ils sauront 
très vite faire attention aux flèches 
jaunes sur le Camino pour ne pas se 
perdre, et entreront dans les auberges 
ou les points d’information pour faire 
tamponner leurs « Credencial« . Ils 
devront également veiller à ne pas 
perdre le peu de choses qu’ils portent  
sur eux : une bonne leçon d’autono-
mie ! Leur bâton de pèlerin sera leur 
premier compagnon, et ils seront fiers 
de l’avoir toujours avec eux. 
 
7 - Une occasion de jouer en famille 
 

Bien sûr, le Camino est aussi un mo-
ment de loisir et d’amusement. Pen-
dant la marche, on peut chanter, ra-
conter des blagues, des anecdotes, 
jouer à chercher des formes dans les 
nuages. Les soirées peuvent être une 
occasion de jouer à des jeux de socié-
té en famille, à lire, à consulter les 
guides pour préparer l’étape du lende-

main ou se baigner dans une rivière 
proche. 
 
8 - Un moyen de découvrir les tré-
sors de la culture 
 

La marche vers Compostelle peut être 
une occasion de profiter des sites 
culturels, historiques et artistiques que 
le chemin nous offre. Le chemin de 
saint Jacques de Compostelle a été 
déclaré premier itinéraire culturel 
d’Europe. Et le fait de le faire à pied 
(à vélo ou à cheval) nous permet de 
contempler plus facilement tous les 
trésors qu’offrent les villes et villages. 
On peut trouver quelque chose de 
merveilleux à presque tous les coins 
de rue ! 
 
9 - Une immersion dans la nature 
 

Évidemment, nous ne pouvons pas 
oublier que ce pèlerinage est une im-
mersion dans la nature et le paysage 
rural. En quelques jours, il est possi-
ble de suivre en famille des leçons sur 
la faune, la flore, apprendre à connaî-
tre et à identifier les plantes et les ar-
bres, connaître les paysages de chaque 
région avec ses différents terrains et 
surfaces à identifier ensemble sur les 
cartes. 
 
10 - Une occasion de prier en famil-
le 
 

La dernière raison – et pas des moin-
dres – est une remise en forme physi-
que et spirituelle ! Chacun des mem-
bres de la famille peut prier chaque 
matin la prière du pèlerin avant de 
partir et continuer le chapelet en mar-
chant. 
 

https://fr.aleteia.org 
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Chemin Faisant C’est l’été : sourions un peu... 

Quelques mots d’enfants 

Avec quelle main tu dessines à l'école ?  
Avec ma mienne. (Clara 3 ans)  

Juliette, viens m'aider à changer ton petit 
frère. 
Pourquoi, il est déjà usé ?  (Juliette 3 ans) 

S'il te plaît, maman, je 
voudrais une petite sœur. 
 

Mais, chérie, papa ne 
veut pas maintenant. 
 

On n'a qu'à lui faire la 
surprise... (Doriane 6 ans) 

Où j'étais quand j'étais pas né ?  demande 
Paul à sa maman 
Tu étais dans mon ventre " 
Et où j'étais avant d'être dans ton ventre ? " 
Eh bien tu étais dans ma tête " 
Et tu pouvais réfléchir quand même ?   
(Paul 4 ans) 

Une coupe de cheveux ? 
 

Un jeune homme vient tout juste d’obtenir son permis de 
conduire. Il demande donc à son père s’ils pouvaient discu-
ter ensemble de l’utilisation de la voiture familiale. 
Son père l’amène dans son bureau et lui propose le marché 
suivant : « Tu améliores ton rendement scolaire, tu étudies 
la Bible et tu te fais couper les cheveux. Ensuite, nous parle-
rons de la voiture. » 
Un mois plus tard, le garçon revient à la charge et, encore, 
son père l’amène dans son bureau. 
Le père ne tarde pas à prendre la parole : « Mon fils, je suis 
très fier de toi. Ça va beaucoup mieux à l’école, tu t’es 
concentré sur la Bible plus que je ne l’aurais cru, mais tu ne 
t’es pas fait couper les cheveux. » 
Le jeune réplique : « Tu sais, papa, j’ai réfléchi à cela. Samson avait les 
cheveux longs, Moïse avait les cheveux longs, Noé avait les cheveux 
longs et Jésus avait les cheveux longs… 
Et du tac au tac, le père réplique : « Et ils se déplaçaient à pied ! » 

La mariée 
 

A la sortie de l’église, sur le trot-
toir, un garçon vient de voir pas-
ser le cortège d’un mariage… 
Alors, il déclare: 
– « Elle est pas idiote la mariée, 
elle rentre avec un vieux… et 
elle ressort avec un jeune ! » 
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Méditation 
Culture 

 
Entre donc, Seigneur ! 

 

 
Seigneur, tu sais bien que je suis en vacances, 

et aujourd’hui, tu me déranges. 
J'avais prévu bien autre chose que de t'accueillir 

et de prendre du temps avec toi. 
Mais peu importe pour toi, 

car tu n'as ni agenda, ni contrainte de temps, 
tu avais envie de frapper à la porte de ma vie, 
et tu frappes, lourdement et avec insistance ... 

 
Alors, entre donc, Seigneur,  

même si je ne suis pas prêt, entre! 
Tu me déranges, Seigneur,  

mais c'est à chaque fois la même chose. 
Tu viens de nuit,  

quand je ne t'attends pas, 
et tu viens de jour  

quand je ne m'y attends pas. 
 

Entre donc, Seigneur! 
Je ne suis jamais prêt à te recevoir, 

mais tu sais que je t'attends. 
Je t'attends comme on attend un ami. 
Finalement, c'est un peu te rencontrer  

qui me fait peur, 
car tu me demandes toujours  

de donner quelque chose de ma vie. 
Pour bâtir ton Royaume. 

 
 

François Denis 
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Etienne WOLF et Pierre GRILLET 
se sont liés d’amitié au Collège Don 
Bosco de Gières (38). Etienne, prêtre 
salésien était aumônier et Pierre en 
était le directeur. 
 

Au fil des pages, ils nous proposent 
de cheminer à la suite de Don Bosco 
pour répondre à son appel : « J’ai fait 
le brouillon, vous mettrez les cou-
leurs ». 
 

Au rythme de l’année liturgique, cet 
ouvrage à quatre mains alterne les 
homélies d’Etienne et les témoigna-
ges de Pierre 
 

Prières et pensées sont aussi des hal-
tes sur notre chemin. 
 
Le père Jean-Marie Petitclerc qui a 
écrit la préface du livre conclut par 
ces mots : 
 

«  Le livre reflète les re-
gards convergents que deux chré-
tiens, un prêtre et un laïc, posent sur 
les réalités de notre monde à la lu-
mière de l’Évangile et du charisme de 
Don Bosco. 
 

 Puisse le lecteur, grâce à ces 
commentaires de la Parole de Dieu 
nourris des témoignages d’une prati-
que quotidienne, être guidé sur son 
chemin de vie et ainsi puiser dans cet 
ouvrage de quoi réfléchir, méditer, 
prier … mais aussi sourire… » 

 
Ce livre est vendu au profit de la Paroisse Saint Charles de Foucauld (Le Teil-
Viviers) dont plusieurs bâtiments et églises ont été gravement touchés par le 
séisme du 11 novembre 2019 
 

Vous pouvez vous le procurer au prix de 20 € 
 

à la Maison paroissiale du Teil - Tél. : 04.75.49.02.51 
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